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soldats, quiéprouvaitles recrues, 
et soixante hommes d’entre le 
peuple de la terre qui se trouvè- 
rent au milieu de la cité. 

26. Or Nabuzardan, chef de la 
milice, les prit, et les amena au 
roi de Babylone à Réblatha. 

27. Et le roi de Babylone les 
frappa et les tua à Réblatha, dans 
la terre d'Emath; etJudafut trans- 
féré hors de sa terre. 

28. Voici le peuple que trans- 


féra Nabuchodonosor; la sep- 


tième année de son règne, iltrans- 
féra trois mille vingt-trois Juifs; 

29. La dix-huitième année de 
son règne, i éransféra de Jérusa- 
lem huit cent trente-deux âmes. 

30. Et la vingt-troisième année 
du règne de Nabuchodonosor, Na- 
buzardan, maître de la milice, 
transféra sept cent quarante-cinq 
âmes de Juifs; ainsi toutes les 
âmes transférées furent au nom- 


bre de quatre mille six cents. 

31. Et il arriva à la trente-sep- 
tième année de la transmigration 
de Joachin, roi de Juda, au dou- 
zième mois, au vingt-cinquième 
jour du mois, qu'Evilmérodach, 
roi de Babylone, la première an- 
née même de son règne, releva 
la tête de Joachin, roi de Juda, et 
le fit sortir de la maison de la 
prison. 

32. Et il lui parla avec bonté, 
et il mit son trône au-dessus des 
trônes des rois qui étaient au-des- 
sous de lui à Babylone. 

33. Et il changea ses vêtements 
de sa prison, et Joachin mangeait 
du pain devant lui tous les jours 
de sa vie. 

34. Et sa nourriture, nourriture 
perpétuelle, lui était donnée par 
le roi de Babylone, déterminée 
jour par jour, jusqu’au jour de 
sa mort, tous les jours de sa vie. 


— 5005 Depoo—— 


LAMENTATIONS DE JEREMIE 


INTRODUCTION 


Les, Lamentations portent en hébreu le nom de ‘’ékéh, « comment », par 
lequel elles commencent, et qui semble avoir été comme une sorte de terme 


34. IV Rois, xxv, 30. 


31. La maison de la prison. Voy. xxvm, 15. — * Evilmérodach, fils de Nabuchodono- 
sor, succéda à son père sur le trône de Babylone en 561. N n'occupa que deux ans le 
trône et périt en 559 victime du mécontentement des Babyloniens, excités par Néri- 
glissor, son beau-frère, qui s'empara de la couronne. 

33. Mangeait du pain; hébraïsme pour prenait sa nourriture. 

34. De sa vie (vitæ ejus); de la vie de Joachin, quoique le pronom ejus de la Vul- 
gate semble se rapporter à Evilmérodach. Dans l'endroit parallèle (IV Rois, xxv, 30), 
la Vulgate porte-ortæ sux. Quant au texte hébreu, il est amphibologique dans les deux 
eudroils. 
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consacré pour le début d’une élégie. Les Septante substituèrent à ce mot initial, 
comme ils avaient fait pour le Pentateuque, un titre plus significatif, et les 
désignèrent sous le nom de threnoï. Notre dénomination, les Lamentations, 
n'est que la traduction du grec. C'était un vieil usage de faire des élégies sur ' 
la mort des personnes aimées; il fut étendu aux malheurs publics. Jérémie 
déplora dans ses Lamentations la ruine de Jérusalem et du temple, comme il 
avait déploré auparavant la mort de Josias. 

Les Lamentations se composent de cinq petits poèmes ou élégies distinctes, 
correspondant aux cinq chapitres de la Vulgate. 

Les quatre premiers chapitres sont des pièces alphabétiques, c’est-à-dire que 
chaque verset commence par une des lettres de l'alphabet hébreu dans le texte 
original. La troisième élégie a cela de particulier, que la lettre initiale caracté- 
ristique reparaît trois fois, ce qui a fait diviser le m° chapitre en 66 versets au 
liew de 22; qu’on compte dans les deux premiers. La cinquième élégie n'est pas 
alphabétique, mais elle se compose également de 22 versets. 

Peu de livres ont obtenu aussi efficacement que les Lamentations de Jérémie 
le but que s'était proposé leur auteur. Que d'infortunés ont trouvé dans lex- 
pression des douleurs du Prophète un adoucissement à leurs propres douleurs! 
Elles séchèrent sans doute plus d’une fois les larmes des captifs, sur les bords 
des fleuves de Babylone, et quand ils furent de retour dans leur patrie, ce fut 
le livre des souvenirs, qui leur rappelait leurs maux passés. Chaque année, le 
9 ab (juillet), on jeûna et on lut dans les synagogues, au milieu des larmes, les 
Lamentations de Jérémie, en mémoire de ces mauvais jours. Et plus tard, quand 
la grande victime, l'agneau de Dieu qui devait effacer les péchés du monde, eut 
été immolée sur le Calvaire, l'Eglise, pour célébrer les mystères de la passion 
el de la mort de Notre-Seigneur, adopta les chants lugubres du Prophète : pen- 
dant la Semaine-Sainte, on entend retentir dans toutes les églises du monde 
catholique les accents plaintifs de Jérémie, déplorant un malheur plus grand que 
celui de la ruine de Jérusalem et du temple, le supplice d’un Dieu, mis à mort 
par ceux qu’il était venu racheter. 


d'Israël eut été emmené en capti- 
CHAPITRE PREMIER. vité, et que Jérusalem fut déserte, 
Jérémie déplore la désolation de Jérusa- | que Jérémie, le prophète, s'assit 
lem, et annonce les vengeances de Jé- pleurant, et qu'il fit entendre ses 

rusalem contre ceux qui se réjouissent c 5 Tr 
donalheur de c aie. lamentations sur Jérusalem, et 
que d’un cœur amer, soupirant 

+ Etilarriva, après que le peuple | et gémissant, il'dit : 


a Ce préambule, qu’on lit dans les Septante, ne se trouve ni dans l'hébreu, ni dans 
le chaldéen, ni dans le syriaque, ni dans les plus anciens et les meilleurs manuscrits 
de la version de saint Jérôme. L'édition de Sixte V Fa joint à la fin du chapitre ru 
de Jérémie comme si elle en faisait partie. Saint Bonaventure, suivi du plus grand 
nombre d'interprètes, soutient que ce n’est pas une écriture canonique, mais une 
simple addition qui vient des Grecs et qui n’a jamais été dans le texte original. — 
Quant aux mots ALEPH, BETA, Cte., ce sont les noms des lettres de l'alphabet hébreu, 
qui sont au nombre de vingt-deux, rangée dans leur ordre naturel. 
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ALEPH. 


1. Comment est-elle assise soli- 
taire, la ville pleine de peuple? 
elle est devenue comme veuve, 
la maîtresse des nations ; la reine 
des provinces a été assujettie au 
tribut. 


FLE BETH. 


2. Pleurant, elle a pleuré pen- 
dant la nuit, et ses larmes coulent 
sur ses joues ; et il n’est personne 
qui la console, parmi ceux qui 
lui étaient chers; tous ses amis 
lont méprisée et sont devenus 
ses ennemis. 


GHIMEL. 


3. Juda a émigré à cause de son 
affliction et de la grandeur de 
son esclavage : il a habité parmi 
les nations, et n’a pas trouvé de 
repos : ses persécuteurs lont saisi 
dans ses angoisses. 


DALETH. 


4. Les voies de Sion sont en 
deuil, de ce qu'il n’y a personne 
qui vienne pour une solennité; 
toutes ses portes sont détruites; 
ses prêtres gémissent, ses vierges 
sont défigurées, elle-même est 
plongée dans l'amertume. 


Cap. I. 2. Jérém., xiu, 17. 


LAMENTATIONS DE JÉRÉMIE,. 


(cu. 1.) 


HÉ. 


5. Ses ennemis sont devenus 
maitres, ses adversaires se sont 
enrichis, parce que le Seigneur a 
parlé contre elle à cause de la 
multitude de ses iniquités; ses 
petits enfants ont été emmenés 
en captivité devant la face de celui 
qui les tourmentait. 


VAU. 


6. Toute la beauté de la fille 
de Sion s’est retirée d'elle: ses 
princes sont devenus comme des 
béliers ne trouvant pas de pâtu- 
rages; ils s’en sont allés sans 
force devant la face de celui qui 
les poursuivait. 


ZAIN. 


7.Jérusalem s’estsouvenuedes 
jours desonaffliction, et de la pré- 
varication de toutes les choses 
précieuses qu'elle avait eues dès 
les jours anciens, lorsque son peu- 
ple tombait sous une main enne- 
mie et qu’il n'avait pas de défen- 
seur; ses ennemis l'ont vue, et 
ils se sontmoqués de ses sabbats. 


HETH. 


8. Elle a beaucoup péché, Jéru- 
salem; à cause de cela elle est 


1. * Le 1er verset donne le ton de tout le morceau. La pensée qui frappe l'esprit 
du Prophète, c’est la solitude dans laquelle il se trouve. La princesse, la maitresse des 
nations, est maintenant assise solitaire, comme la Judæa capta qu'on voit plus tard 
sur les médailles romaines (Voir Appendice). Ses enfants lui ont été enlevés et elle 
est plongée dans la plus profonde misère. 

2. Pleurant, elle a pleuré; hébraïsme pour elle a beaucoup pleuré. 

5. Devenus maitres; littér. en téte (in capite), 

T. Sabbats; nom que les Hébreux donnaient à toutes les fêtes en général, à cause 
du repos qu’on y observait; le mot sabbat signifie en effet repos. On sait que les 
païens reprochaient ordinairement aux Juifs de faire de cette inaction, de cette pa- 
resse, comme ils l'appelaient, une partie de leur religion, 
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devenue errante; tous ceux qui | la voie, prêtez attention, et voyez 
l'honoraient l’ontméprisée, parce | s’il est une douleur comme ma 
qu'ils ont vu son ignominie; aus- | douleur; parce que le Seigneur, 
si elle-même gémissant a tourné | comme il l’a dit, ma vendangée 
son visage en arrière. au jour de la colère de sa fureur. 


= 


THETH. MEM. 


9. Ses souillures oné paru sur 43. D'eu haut il a envoyé un 
ses pieds, et elle ne s'est pas sou- | feu dans mes os, et il m'a chà- 
venue de sa fin; elle a été prodi- | tiée; ila tendu un fil à mes pieds, 
gieusement abaissée, n'ayant pas | etil m'a fait tomber en arrière, il 
de consolateur; voyez, Seigneur, | ma rendue désolée, accablée de 
mon affliction, parce que l’enne- | chagrin tout le jour 
mi s’est élevé. 

NUN. 


J0D. 44. Le joug de mes iniquités 


410. L'ennemi a porté la main | s’est éveillé; elles ont été rou- 
sur toutes ses choses précieuses; | léesdans sa main, etimposées sur 
et elle a vu des nations entrer | mon cou; ma force s'est affaiblie; 
dans son sanctuaire, nations au | le Seigneur m'a livrée à une main 
sujet desquelles vous aviez or- | dont je ne pourrai sortir. 
donné qu'elles n’entreraient pas 
dans votre assemblée. SAMCI: 

45. Le Seigneur a enlevé du 
milieu de moi tous mes kom- 

44. Tout son peuple est gémis- | mes illustres; il a appelé contre 
sant et cherchant du pain; ils | moi le temps afin de briser mes 
‘ont donné toutes leurs choses | élus; le Seigneur a foulé le pres- 
précieuses pour une nourriture | soir pour la vierge fille de Juda. 
qui ranimât leur âme. Voyez, Sei- 


CAPH. 


gneur, et considérez combien je i 
suis avilie. 46. Cest pour cela que moi je 
LAMED. pleure, et que mon œil a fait 


42. O vous tous qui passez par | couler des eaux; parce qu'il s’est 
16. Jérém., x1v, 17. 


10. L’ennemi a porté, etc. Jérémie parle ici de ce qui arriva à la prise de Jérusalem, 
lorsque les soldats chaldéens portèrent leurs mains sacrilèges jusque dans le sanc- 
tuaire (11, 7). 

41. Leur âme; hébraïsme pour leur personne. 

12. Ma vendangée; m'a traitée comme une vigne vendangée, où on n'a rien laissé, 
— La colère de sa fureur. Voy. 1v, 8. 

15. Mes élus; mes soldats choisis, d'élite. — Le Seigneur a foulé le pressoir; pour 
en faire couler le vin de sa colère. Compar. Isaïe, xm, 2, 3; Joël, 11, 43; Apocal., 
xiv, 19, 20; x1x, 15. — Pour la vierge, etc.; pour enivrer la vierge, etc. C'est le peuple 
de Juda, dans ce passage comme dans bien d’autres, qui est désigné sous le nom 
d'une vierge et d’une fille. 

16. Qui devait fuire revenir mon âme (convertens animam meam); lorsque la tristesse 
lui faisait abandonner mon corps; qui devait me redonner la vie. 


1830 


éloigné de moi, le consolateur 
qui devait faire revenir mon âme; 
mes fils sont perdus, parce que 
lennemi est devenu le plus fort. 


PHÉ. 


17. Sion a élendu ses mains, il 
n'y a personne qui la console; le 
Seigneur a appelé de tous côtés 
contre Jacob ses ennemis; Jéru- 
salem est devenue au milieu d'eux 
comme une femme souillée par 
ses mois. 


SADÉ. 


18. Le Seigneur est juste, parce 
que j'ai provoqué sa bouche au 
courroux; écoutez, je vous en 
conjure, vous tous, peuples, et 
voyez ma douleur; mes vierges 
et mes jeunes hommes sont allés 
en captivité. 

COPH. 

49. J'ai appelé mes amis et ils 
m'ont trompée; mes prêtres et 
mes vieillards ont été consumés 
dansla ville, lorsqu'ilsontcherché 


de la nourriture pour ranimer 
leur âme. 


RES. 


20. Voyez, Seigneur, que je suis 


dans la tribulation ; mes entrailles. 


sont émues ; mon cœur est boule- 
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[cu. n.] 
versé au dedans de moi, parce 
que je suis remplie d'amertume; 
au dehors le glaive tue; au de- 


‘dans, c'est de même la mort. 


SIN. 


21. Ils ont appris que je gémis, 
et qu'il n'y a personne qui me 
console; tous mes ennemis ont 
appris mon malheur; ils se sont 
réjouis, parce que c’est vous qui 
Pavez fait; vous amènerezle jour 
de ma consolation, et ils Seront 
semblables à moi. 


THAU. 


92. Que tout le mal qu'ils ont 
fait vienne devant vous; et ven- 
dangez-les, comme vous m'avez 
vendangée à cause de toutes mes 
iniquités ; car mes gémissements 
sont nombreux, et mon cœur est 
triste. i 


CHAPITRE IT. 


Jérémie continue de déplorer la désola- 
tion de Jérusalem. Il exhorte Sion à 
gémir sans cesse et à exposer au Sei- 
gneur son affliction. 


ALEPH è. 


4. Comment le Seigneur a-t-il 
couvert de ténèbres, dans sa fu- 
reur, la fille de Sion? il a jeté du 
ciel sur la terre l'illustre Israël, et 
il ne s’est pas souvenu de lesca- 


18. Le Seigneur est juste; dans les maux dont il m'a affligé. — Parce que j'ai pro- 
voqué; dans l’hébreu, je me suis révollée, j'ai été rebelle. — Sa bouche; pour ce qui est 
sorti de sa bouche, sa parole, ses ordres, son commandement; métonymie dont on a 


pu déjà remarquer plus d'un exemple. 


20. Au dehors, etc. Hors de la ville, dans le pays, les Juifs étaient tués par les 
Chaldéens; dans la ville ils mouraient par la famine et la peste, 
22. Vendangez-les. Voy., pour le sens de cette expression, le verset 42. 


a ALerx. Pour ce mot et les autres semblables, qui sont en tête des versets sui- 


vants, voy. 1,2, 


1-22. * La seconde élégie peint surtout la destruction de la cité sainte et du temple, 
comme la première avait peint sa solitude actuelle. Elle remonte de l'effet à la cause. 
1. Les ténèbres, l'obscurité; signifient souvent, dans la Bible, les malheurs, les ca- 


fcm. n.] 


beau de ses pieds au jour de sa 
fureur. 


BETH. 


2. Le Seigneur a éout renversé, 
il n’a épargné aucune des magni- 
ficences de Jacob;il a détruit dans 
sa fureur les fortifications de la 
vierge de Juda, il les a jetées par 
terre; il a souillé son royaume et 
ses princes. 


GHIMEL. 


3. Ha brisé dans la colère de sa 
fureur toute la corne d'Israël; il 
a retiré en arrière sa droite de la 
face de lennemi, et il a allumé 
dans Jacob comme le feu d’une 
flamme dévorante tout autour. 


DALETH. 


4. Il a tendu son arc comme un 
adversaire; il a affermi sa droite 
comme un ennemi, et il a tué tout 
ce qui était beau à voir dans le 
tabernacle de la fille de Sion : il 
a répandu, comme un feu, son 
indignation, 


HÉ. 


3. Le Seigneur est devenu com- 
me un ennemi : il a renversé 
Israël, ila renversé toutes ses mu- 
railles, il a détruit ses fortifica- 
tions, et il a rempli dans la fille 
de Juda l’homme et la femme 
d'humiliation. 
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VAU 


6. Il a détruit comme un jardin 
sa tente; il a renversé sa tente; 
le Seigneur a livré à l’oubli dans 
Sion la fête et le sabbat, et à l’op- 
probre et à l’indignation de sa 
fureur le roi et le prêtre. 


ZAIN. 


7. Le Seigneur a rejeté son au- 
tel, il a maudit sa sanctification; 
il a livré à la main de l'ennemi les 
murs de ses tours; ils ont élevé la 
voix dans la maison du Seigneur, 
comme dans un jour solennel. 


HETH. 


8. Le Seigneur a résolu de dé- 
truire le mur de la fille de Sion ; il 
a tendu son cordeau, et il n'a pas 
détourné sa main de la perdition; 
l’avant-mur a gémi, et le mur a 
été pareillement détruit. 


THETH. 


9. Ses portes ont été enfoncées 
dans la terre: il a ruiné et brisé 
ses verrous; son roi et ses prin- . 
ces, ¿l les a dispersés parmi les 
nations; il n’y a pas de loi, et ses 
prophètes n’ont pas trouvé de vi- 
sion venant du Seigneur. 


JOD. 


40. Ils se sont assis sur la terre, 
ils se sont tus, les vieillards de la 


lamités, une grande affliction. — L’escabeau de ses pieds; c'est-à-dire son arche d'al- 


liance, son temple. 


2. 1l wa épargné aucune; littér. et par hébraïsme, ¿il n’a pas épargné loutes. 

3. La colère de sa fureur. Voy. 1v, 8. — La corne; la force, la puissance. 

6. Sa tente; sa demeure, c'est-à-dire son tabernacle, son temple. 

1. Sa sanctification; le lieu qu'il s’est consacré, son sanctuaire. 

8. * L'avant-mur a gémi; la petite muraille qui était placée devant le rempart est 


tombée. 


9. N'ont pus trouvé; n'ont pas reçu. — Vision prophétique. 


10. * Signes de deuil et de désolation. 
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fille de Sion; ils ont couvert de 
cendre leurs têtes: ils se sont 
ceints de cilices; les vierges de 
Jérusalem ont baissé leurs têtes 
vers la terre. 


CAPH. 


411. Mes yeux ont défailli à force 
de larmes, mes entrailles ont été 
émues; mon foie s’est répandu 
sur la terre, à cause de la des- 
truction de la fille de mon peuple, 
lorsque défaillaient le petit en- 
fant, et enfant à la mamelle, sur 
les places de la ville. 


LAMED. 


12. Ils ont dit à leurs mères : 
Où sont le blé etle vin? lorsqu'ils 
tombaient comme des blessés sur 
les places de la cité; lorsqu'ils 
exhalaient leurs âmes sur le sein 
de leurs mères. 


MEM. 


43. A qui te comparerai-je? ou 
à qui t’assimilerai-je, fille de Jé- 
rusalem? à qui t’égalerai-je, pour 
te consoler, vierge fille de Sion ? 
car grande est comme la mer ta 
ruine; qui t’apportera du remède? 
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NUN. 


44. Tes prophètes ont vu pour 
toi des choses fausses et insen- 
sées; ils ne te découvraient pas 
ton iniquité pour texciter à la 
pénitence; ils ont vu pour toi des 
prophéties de malheur fausses, 
et pour tes ennemis l'expulsion 
de la Judée. 


SAMECH. 


45. Ils ont frappé des mains à 
ton sujet, tous ceux qui passaient 
par la voie; ils ont sifflé et secoué 
la tête sur la fille de Jérusalem : 
Est-ce là, disaient-ils, cette ville 
d’une parfaite beauté, la joie de 
toute la terre ? 


PHÉ. 


16. Ils ont ouvert la bouche 
contre toi, tous tes ennemis; ils 
ont sifflé, et ils ont grincé des 
dents, et ils ont dit : Nous la dé- 
vorerons; voici, c'est le jour que 
nous attendions; nous avons 
trouvé, nous l'avons vu. 


AIN. 


47. Le Seigneur a fait ce qu'il a 


Cuar. Il. 17. Lév., XXVI, 14; Deut., xxvii, 15. 


© 


11. Mon foie, etc.; hyperbole, pour marquer une grande douleur. Compar. Job, xvi, 14. 

12, * Où sont le blé et le vin. Les enfants, pendant le siège, meurent de faim; ils 
demandent à leurs mères de la nourriture et elles ne peuvent leur en donner. 

43. Pour te consoler; littér. et par hébraïsme, ef je Le consolerai. 

44. Ont vu pour toi, etc.; ont eu pour toi des visions, etc. — Prophéties du malheur. 
C'est la vraie signification du terme hébreu masçôth que la Vulgate a rendu ici par 
assumptiones, et ailleurs par onera, littér., charges, fardeaux, et au figuré malheurs 
accablants. Voy. Isaïe, xn, 2. Le sens de ce passage est donc : Tes prophètes t'ont 
trompée en présentant comme fausses les prophéties qui t'annonçaient des malheurs, 
et te prédisant que tes ennemis seraient chassés de la Judée. 

16. Ce verset commence par Pné, et le suivant par arn, contrairement à l'ordre 
alphabétique. Cette inversion, qui se remarque aussi dans les deux chapitres sui- 
vants, vient probablement de ce que quelque écrivain, voyant que le verset PHÉ se 
liait mieux par le sens que le verset aix, à celui qui commence par SAMECH, à Cru 
pouvoir se permettre ce déplacement. 

47. Adversaire, ennemis; ces deux mots réunis expriment des ennemis de toute 


[cu. 11.] 
résolu; il a accompli la parole 
qu'il avait décrétée dès les jours 
anciens ; il a détruit, et il n’a pas 
épargné; il a réjoui ton adver- 
saire à ton sujet, et il a exalté la 
corne de tes ennemis. 


SADÉ. 


48. Leur cœur a crié vers le 
Seigneur sur les murs de la fille 
de Sion : Fais couler comme un 
torrent de larmes pendant le jour 
et pendant la nuit; ne te donne 
pas de repos, et que la prunelle 
de ton œil ne se taise pas. 


am À 
FA ir 


COPH. 


19. Lève-toi, loue le Seigneur 
pendant la nuit, au commence- 
ment des veilles : répands, com- 
me l’eau, ton cœur, en la présence 
du Seigneur; lève vers lui tes 
mains pour l'âme de tes pelits 
enfants qui ont défailli parla faim, 
à la tête de tous les carrefours. 


RES. 


20. Voyez, Seigneur, et consi- 
dérez qui vous avez vendangé 
ainsi : les mères mangeront-elles 
donc leur fruit, des petits enfants 
de la hauteur d’un palme? est-ce 
qu'on tuera dans le sanctuaire du 
Seigneur le prêtre et le prophète? 


SIN. ~“ 


94. L'enfant et le vieillard ont 


18. Jérém., xiv, 47; Supra, 1, 16. 
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été étendus dehors sur la terre; 
mes vierges et mes jeunes hom- 
mes sont tombés sous le glaive; 
vous avez tué au jour de votre 
fureur; vous avez frappé et vous 
n'avez pas eu de pitié. 


THAU. 


22. Vous avez appelé comme à 
un jour solennel mes ennemis, 
pour m'épouvanter de toutes 
parts; etil n’y a eu personne dans 
le jour de la fureur du Seigneur, 
qui ait échappé, et qui ait été 
laissé; ceux que j'ai élevés et 
nourris, mou ennemi les a con- 
sumés. 


CHAPITRE I. 


Jérémie déplore sa propre misère. Il 
exhorte les enfants de Juda à retour- 
ner au Seigneur. Ilexpose au Seigneur 
ses souffrances. et annonce la ruine de 
ses enfants. 


ALEPH ê. 


4. Je suis un homme voyant 
ma misère sous la verge de son 
indignation. 


ALEPH., 


9. Il m’a conduit et amené dans 
les ténèbres et non à la lumière. 


ALEPH. 


3. C’est seulement contre moi 
qu'il tourne et retourne sa main 
durant tout le jour. 


espèce. Rien n'est plus commun dans les langues orientales que l'agglomération de 
plusieurs termes qui ont à peu près la même signification, pour donner à l'expres- 


sion plus de force et d'énergie. 


a Atern. Pour ce mot et les autres semblables qui sont en tête des versets sui- 


vants, voy. I, è. 


1-66. * Le chapitre 1u s'occupe principalement, quoique non exclusivement, de la 


désolation du Prophète lui-même. 


4. Son indignation; l'indignation du Seigneur. 
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BETH. 


4. Ila fait vieillir ma peau et ma 
chair, il a brisé mes os. 


BETH. 


5. Il a bâti autour de moi, et il 
m'a environné de fiel et de peine. 


BETH. 


6. Il m'a mis dans des lieux té- 
nébreux comme les morts éter- 
nels. 

GHIMEL. 

7. Ila bâti autour de moi, afin 
que je ne sorte pas; il a appesanti 
mes fers aux pieds. 


GHIMEL. 


8. Mais lors même que je crie- 
rais et que je prierais, il a re- 
poussé ma prière. 


GHIMEL. 


9. Il a fermé mes voies avec 
des pierres de taille, il a détruit 
mes sentiers. 


DALETH. 


40. Il est devenu pour moi un 
ours en embuscade, un lion dans 
des lieux cachés. 


one 


DALETE. 
41. Il a détruit mes sentiers et il 
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m'a brisé, il m’a mis dans la déso- 
lation. 
DALETH. 
12. Il a tendu son arc, il m’3 
fait comme le but de ses flèches. 


HÉ 


43. Ila lancé dans mes reinsles 
filles de son carquois. 


HÉ 
44. Je suis devenu la raillerie 


de tout mon peuple, leur chanson 
durant tout le jour. 


HÉ. 
15. Il m'a rempli d'amertume, 
il m'a enivré d'absinthe. 


VAU. 


46. Et il a brisé toutes mes 
dents, il m'a nourri de cendre. 


VAU. 


47. Et mon âme a été éloignée 
de la paix, et j'ai oublié le bon- 
heur. 

VAU. 

48. Et j'ai dit : Elle a péri, ma 
fin, et ce que j'espérais du Sei- 
gneur. i 

ZAIN. 

49. Souvenez-vous de ma pau- 
vreté, et de l'excès commis contre 
moi, de l’absinthe et du tiel. 


5. * Il a båti autour de moi comme pour m'assiéger, il m'a environné et abreuvé 


d'amertume, 


6. Des lieux ténébreux; la prison où il fut mis pendant le siège de Jérusalem 
(Jérém., XXXVNI, 6, 1). — Les morts éternels; ceux qui sont réellement dans le tom- 


beau. Compar. Ps. xLviN, 44; CXLIL 3. 


9. * Il a fermé mes voies avec des pierres de taille; il m'a barré le chemin par un 
mur et m'a ainsi empêché de fuir et de me mettre en sûreté, 


13. Les filles de son carquois; ses flèches. 


15.* Il mwa enivré d’absinthe. Voir Proverbes, v, 4. 

18. Elle a péri, ma fin (periit finis meus); ma fin est consommée, c'en est fait de 
moi; ou bien, la fin de mes maux n'aura jamais lieu. 

19. L'excès commis contre moi; la persécution que je souffre; c'est le vrai sens de 


[cu. ne] 


ZAIN. 


20. J'en conserverai toujours la 
mémoire, et mon âme séchera en 
moi de douleur. 


ZAIN. 


91. Je repasserai ces choses 
dans mon cœur, c'est pourquoi 
j'espérerai. 


HETH. 


29. C’est grâce aux miséricor- 
des du Seigneur que nous n'avons 
pas étéconsumés; c’est parce que 
ses bontés n’ont pas fait défaut. 


HETH. 


93. Elles se renouvellent au 
point du jour; votre fidélité est 


grande. 
HETH. 


24. Mon partage est le Sei- 
gneur, a dit mon âme; à cause 
de cela je lattendrai. 


THETH. 


25. Le Seigneur est bon à ceux 
qui espèrent en lui, à l'âme qui le 
recherche. 

THETH. 

26. Il est bon d'attendre en si- 

lence le salut de Dieu. 
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THETH 


27. Il est bon à l'homme de por- 
ter un joug dès sa jeunesse. 


JOD. 


28. Il s’assiéra solitaire, et il se 
taira, parce quil a mis ce joug 
sur lui. 


JOD. 


29. Tl mettra sa bouche dans la 
poussière, pour voir si par hasard 
il y a espérance. 


JOD. 


30. Il tendra la joue à celui qui 
le frappera, il sera rassasié d'op- 
probres. 


CAPH, 


31. Parce que le Seigneur ne 
rejettera pas toujours; 


CAPH. 


32. Parce que s’il a rejeté, il 
aura aussi pitié selon la multitude 
de ses miséricordes. 


CAPE. 
33. Car il n’a pas humilié d'a- 
près son cœur, il n’a pas rejeté les 
fils des hommes, 


2222220 
4 


l'expression de la Vulgate, transgressionis meæ, expliquée par le texte original, les 
pronoms possessifs ayant en hébreu la signification passive aussi bien que la signi- 
tication active. Les Septante portent aussi, ma persécution. 
. 20. Jen conserverai toujours la mémoire; littér. et par hébraïsme, par la mémoire, 
Je me r'emémorerat. Š 

23. Elles; les bontés du Seigneur, mentionnées au vers. précéd. — Se renouvellent : 
littér. sont nouvelles. Le latin porte nouveaux (novi), parce qu'en hébreu le mot bonté 
(hésed) est du masculin, et que l’auteur de la Vulgate se conforme quelquefois à la 
concordance hébraïque. — Au point du jour (diluculo); c'est-à-dire avec promptitude, 
EME jet EU im — Voire fidélité dans vos promesses; c’est le sens du texte ori- 
ginal. 

29. 11 mettra, etc.; il se prosternera le visage contre terre. 

33. D'après son cœur. Ce n’est pas de son gré que Dieu châtie les hommes; il y est 
forcé par leurs péchés. Compar. Eséchiel, xvu, 23, 52; xxxtu, 414. 
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LAMED. 


34. Afin de fouler sous ses pieds 
tous les captifs de la terre, 


LAMED. 


35. Afin de faire incliner le droit 
de l'homme devant la face du 
Très-Haut. 

LAMED. 

36. Perdre un homme dans son 
jugement, le Seigneur ne le sait 
pas. 

MEM. 

37. Qui est celui qui a dit qu'une 
chose se fit, le Seigneur ne l'ayant 
pas commandé? 


38. De la bouche du Très-Haut, 
les maux et les biens ne sortiront- 
ils pas? 

MEM. 

39. Pourquoi a murmuréT'hom- 
me vivant, l'homme, de la puni- 
tion de ses péchés? 


NUN. 


40. Scrutons nos voies, interro- 
geons-les, et retournons au Sei- 
gneur. 

NUN. 

44. Elevons nos cœurs avec nos 
mains vers le Seigneur qui est 
dans les cieux. z 


a 


-d 


42. Nous, nous avons inique- 
ment agi, et au courroux nous 


NUN. 


Cuar. JIL 37. Amos, ui, 6. 
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vous avons provoqué, c’est pour 
cela que vous êtes inexorable. 


m=" SAMECH. 


43. Vous vous êtes enveloppé 
dans votre fureur, et vous nous 
avez frappés; vous avez tué et 
vous wavez pas épargné. : 


3 SAMECH. 


44. Vous avez mis une nuée de- 
vant vous, afin que la prière ne 
passe pas. 

SAMECH. 

45. Comme une plante arrachée 
et rejetée, vous m'avez mis au 
milieu des peuples. 


PHÉ. 


46. Tous nos ennemis ont ou- 
vert la bouche contre nous. 


PHÉ. 
47. La prophétie nous est deve- 
nue effroi, lacs et ruine. 


PHÉ. 


48. Mon œil a fait couler des 
courants d’eaux sur la ruine de la 
fille de mon peuple. 


AIN. 


49. Mon œil s'est affligé, et ne 
s'est pas tu, de ce qu'il n’y avait 
point de repos, 


AIN. 


50. Jusqu'à ce que le Seigneur 
regardât et vît des cieux. 


31. Qui a dit, etc.; qui oserait dire qu'une chose est arrivée sans l'ordre du Seigneur ? 
39. La punition, etc. Souvent dans l'Ecriture le péché est mis pour la peine, le châ- 


timent du péché. 


46. Contrairement à l’ordre alphabétique, le mot pné est mis avant AIN (vers. 49). 


Voy. 1, 16. 


‘en. tit.) 


AIN, 


51. Mon œil a tourmenté mon 
âme à cause de toutesles filles de 
ma ville. 


SADÉ. 


52. Ils m'ont pris à la chasse 
comme un oiseau, mes ennemis, 
sans sujet. 


SADÉ. 


53. Ma vie est tombée dans la 
fosse, et ils ont posé une pierre 
sur moi. 


SADÉ. 


54. Des eaux se sont débordées 
sur ma tête; j'ai dit : Je suis 
perdu. 


COPH. 


55. J'ai invoqué votre nom, 
Seigneur, du lac le plus profond. 


COPH. 


56. Vous avez entendu ma voix; 
ne détournez pas votre oreille de 
mes sanglots et de mes cris. 


COPH. 


57. Vous vous êtes approché 
de moi un jour, quand je vous 
ai invoqué; vous avez dit : Ne 
crains pas. 

i 
RES. 

58. Vous avez jugé, Seigneur, 
la cause de mon âme, rédempteur 
de ma vie. 
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RES. 


59. Vous avez vu, Seigneur, 
leur iniquité contre moi; jugez 
leur jugement. 


RES. 


60. Vous avez vu toute leur fu- 
reur, toutes leurs pensées contre 
moi. 


SIN. 


61. Vous avez entendu leurs ou- 
trages, Seigneur, toutes leurs pen. 
sées contre moi; 


SIN 


62. Les lèvres de ceux qui s’é- 
lèvent contre moi, et leurs pro- 
jets contre moi tout le jour. 


SIN. 


63. Quandils sontassis,etquand 
ils se lèvent, voyez, je suis l’objet 
de leurs chansons. 


THAU. 


64. Vousleur rendrezla pareille, 
Seigneur, selon les œuvres de 
leurs mains. 


THAU 


65. Vous leur mettrez comme un 
bouclier surle cœur, la peine dont 
vous les accablerez. 


THAU., 


66. Vous les poursuivrez dans 
votre fureur, et vous les briserez 
sous le ciel, Seigneur. 


51. A tourmenté; maltraité; sens qui parait être celui de l'hébreu, et auquel peut 
être ramené le deprædatus est de la Vulgate. — Les filles de ma ville; c'est-à-dire les 
vierges de Jérusalem (1, 4, 18; x, 10, 21), ou bien les villes de Juda dont Jérusalem 


était comme la mère. 


53. * Ma vie, etc. Je suis tombé tout vivant dans une fosse, et l'on en a fermé 
l'orifice avec une pierre pour que je ne puisse pas être sauvé. 
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CHAPITRE IV. 


Jérémie déplore de nouveau la désolation 
‘de Jérusalem. H annonce les ven- 
geances du Seigneur contre l'Idumée 
et le rétablissement de Sion. 


ALEPH. 


4. eent s'est-il SETER: 
l'or? Comment a été changée sa 
couleur éclatante? Comment ont 
été dispersées les pierres du sanc- 
tuaire, à la tête de toutes les 
places? 


BETH. 


2. Les fils de Sion illustres et | 


revêtus de lor le plus pur, com- 
ment ont-ils été traités comme 
des vases d'argile, ouvrages des 
mains d'un potier? 


5 
+ 


GILIMEL. 

3. Mais les lamies même ont 
mis à nu leurs mamelles, et ont 
allaité leurs petits; la fille de mon 
peuple est cruelle comme une au- 
truche dans le désert, 


DALETH. 


4. La langue de l'enfant à la 
mamelle s’est attachée à son pa- 


Cuar, IV. 6. Genèse, XIX, 4. 


LAMENTATIONS DE JÉRÉMIE. 


Leu. 1v.] 
lais par la soif; les petits en- 
fants ont demandé du pain, et 
il n'y avait personne qui le leur 
brisät. 


HÉ. i 


5. Ceux qui se nourrissaient dé- 
licieusement sont morts dans les 
rues;ceux qui étaient élevés dans 
la pourpre ont embrassé des im- 
mondices. 


TAU. 


6. Et liniquité de la fille de 
mon peuple est devenue plus 
grande que le péché de Sodome, 
qui fut renversée en un moment, 
et les hommes n'y ont pas mis 
les mains. 


ZAIN. 


7. Ses Nazaréens étaient plus 
blancs que la neige, plus écla- 
tants que le lait, plus vermeils 
que l'ivoire antique, plus beaux 
que le saphir. 


HETH. 


8. Leur face est devenue plus 
noire que des charbons, et ils 
n'ont pas été reconnus sur les 


places publiques; leur peau s’est 


4-22. * Le chapitre 1ve semble d'abord reproduire les tableaux du 1er et du ne, mais 
c'est pour faire luire un rayon d’ espérance, en montrant dans le châtiment divin la 
source même de la régénération. 

4. L'or; les pierres du sanctuaire; c'est-à-dire lo réel qui éclatait dans Jérusalem 
et les pierres dont était construit le sanctuaire; ou bien, selon d’autres, cet or re- 
présente les princes d'Israël (voy. le vers. 2), et les pierres du sanctuaire, les prêtres. 

3. * Les lamies; hébreu : les chacals. — Comme une autruche. On dit qu'elle aban- 
donne une partie de ses œufs dans le désert. Job, xxxix, 16. 

6. Les hommes, etc. Sodome périt uniquement par le feu du ciel. Voy. Hs 
xix 24, 25 

7. Ses Nazaréens. Les Nazaréens étaient très considérés parmi les Juifs, tant par 
leur consécration au Seigneur que par leur manière de vivre plus pure et plus inno- 
cente. Jésus-Christ lui-mèênie a voulu porter le nom de Nazaréen (Matth., u, 23). Voy. 
sur leur consécration, Nombr., M. 


fen. 1v.] 
attachée à leurs os, elle est deve- 
pue comme du bois. 


THETH. 


9. Plus heureux ont été les 
tués par le glaive que les morts 
par la faim ; car ceux-ci ont dé- 
péri, consumés par la stérilité de 
la terre. 


JOD. 


40. Les mains des femmes com- 
patissantes ont fait cuire leurs en- 
fants; ils sont devenus leur nour- 
riture dans la ruine de la fille de 
mon peuple. 


CAPH. 


41. Le Seigneur a assouvi sa fu- 
reur, il a répandu la colère de son 
indignation; et il a allumé dans 
Sion un feu qui a dévoré ses fon- 
dements. 

LAMED. Ser 

42. Ils wont pas cru, les rois de 
la terre et tous les habitants de 
l'univers, que ennemi, que l'ad- 
versaire entrerait par les portes 
de Jérusalem : 


MEM. 


13. A cause des péchés de ses 
prophètes et des iniquités de ses 
prêtres, qui ont répandu au mi- 
lieu d'elle le sang des justes. 


NUN. 


44. Ils ont erré en aveugles sur 
es places publiques, ils se sont 
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souillés parle sang; et comme ils 
ne pouvaient faire autrement, ils 
relevèrent leurs robes. 


SAMECH. 


45. Retirez-vous, impurs, leur 
a-t-on crié, retirez-vous, allez- 
vous-en, ne zous touchez pas;'car 
ils se sont querellés, et tout émus, 
ils ontdit parmi les nations : Le 
Seigneur w'habitera plus parmi 
eux. 

PHÉ. 

16. La face du Seigneur les a 
divisés, il ne les regardera plus : 
ils n’ont pas révéré la face des 
prêtres, ils n’ont pas eu pitié des 
vieillards. 


AIN. 


47. Lorsque nous subsistions 
encore, nos yeux se sont lassés 
dans l'attente de notre vain se- 
cours, en tenant nos regards at- 
tachés sur une nation qui ne pou- 
vait nous sauver. 


SADÉ. 


48. Nos pas ont glissé en par- 
courant nos places publiques; 
notre fin s’est approchée; nos 
jours se sont accomplis, parce 
qu'est venue notre fin. 


COPH. 


49. Nos persécuteurs ont été 
plus vite que les aigles du ciel; 
sur les montagnes ils nous ont 
poursuivis, dansle désertils nous 
ont dressé des pièges. 


11. La colère de son indignation. Voy. Jérém., 1v, 8. 


12. L'ennemi et l'adversaire. Voy. 1, 11. 


16. Prt. Voy., sur le déplacement de ce mot, 11, 16. 
19. Nos perséculeurs, etc.; allusion aux Chaldéens, qui poursuivirent avec une vi- 
esse etune j'ai incroyables le roi Sédécias, lorsqu’ il fuyait devant eux. Compar, 


V Rois, Xxv, 4, 9; Jéém., XXXIX, 55; 


ar A 
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RES. 


20. L'esprit de notre bouche, le 
Christ, le Seigneur a été pris à 
cause de nos péchés; celui à qui 
nous avions dit : Sous votre om- 
bre, nous vivrons parmi les na- 
tions. 


SIN. 


21. Réjouis-toi et sois dans lal- 
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légresse, fille d'Edom, qui habites 
dans la terre de Hus; jusqu'à. toi 
aussi viendra le calice; tu seras 
enivrée et mise à nu. 


THAU. 


22. Elle est accomplie, la peine 
de ton iniquité, fille de Sion; le 
Seigneur ne t'exilera plus; il a 
visité ton iniquité, fille d'Edom; 
il a découvert tes péchés. 


j PRIÈRE DU PROPHÈTE JÉRÉMIE ' 


CHAPITRE V. 


Jérémie expose au Seigneur la misère 
de son peuple, et le conjure de rappe- 
ler ce même peuple à lui. 


4. Souvenez-vous, Seigneur, 
de ce qui nous est arrivé; consi- 
dérezet regardez notre opprobre. 

2. Notre héritage est passé à 
des ennemis, nos maisons à des 
étrangers. 

3. Nous sommes devenus com- 
me des orphelins sans pères, et 
nos mères comme des veuves. 


4. Nous avons bu notre eau à 
prix d'argent, nous avons acheté 
chèrement notre bois. 

5. Nous étions conduits par des 
chaînes attachées à nos cous, à 
ceux qui étaient fatigués on ne 
donnait pas de repos. 

6. Nous avons donné la main à 
l'Egypte et aux Assyriens, afin de 
nous rassasier de pain. 

7. Nos pères ont péché, et ils ne 
sont plus; et nous, nous avons 
porté leurs iniquités. 

8. Des esclaves nous ont domi- 


20. L'esprit de notre bouche; le souffle qui nous anime. — Le Christ, le Seigneur 
(Christus Dominus); selon l'hébreu, le Christ du Seigneur; ce qui s'entend à la lettre 
de Sédécias, roi du peuple de Dieu, mais ce qui, dans un sens plus élevé, doit s'en- 
tendre de Jésus-Christ, le vrai Christ, le Fils unique de Dieu, pris et livré à la mort 
à cause de nos péchés. 

91. Fille d'Edom; c'est la nation des Iduméens. — La terre de Hus; c'est-à-dire 
l'Idumée. 


a Ce titre ne se lit ni dans l'hébreu, ni dans le chaldéen, ni dans l'édition romaine 
des Septante. 

4-22, * Prière dans laquelle Jérémie implore le secours de Dieu pour qu'il mette 
fin à tant de maux. 

2. Notre héritage; c’est-à-dire la terre de promission que vous avez donnée à nos 
pères, et que nous possédions par un droit héréditaire. — Des ennemis, des étrangers; 
les Chaldéens et les peuples voisins. 

6. Nous avons donné, etc. Nous avons fait alliance, mais vainement, avec l'Egypte 
et les Assyriens dont nous attendions du secours. — Afin de nous, etc.; afin de pou- 
voir assurer notre existence. — Pain; comme on a pu déjà le remarquer, ce mot se 
prend dans la Bible pour toute sorte de nourriture. 

8. Des esclaves, etc.; selon quelques-uns, ce sont les Chaldéens et les Egyptiens, 
également descendus de Cham, dont la postérité avait été condamnée à être esclave 


(cu. v.] 


nés; il n’y a eu personne qui nous 
arrachât de leur main. 

9. Au péril de nos âmes, nous 
allions nous chercher du pain à 
la face du glaive du désert. 

10. Notre peau, comme un four, 
a été brûlée par les ardeurs de la 
faim. 

41. Ils ont humilié des femmes 
dans Sion, et des vierges dans 
les cités de Juda. 

12. Des princes ont été pendus 
par la main; on n’a pas révéré la 
face des vieillards. 

13. Ils ont indignement abusé 
des jeunes hommes; et des en- 
fants ont succombé sous le bois. 

14. Des vieillards ont aban- 
donné les portes, et de jeunes 
hommes, le chœur des joueurs de 
psaltérion. 

15. La joie de notre âme a fait 
défaut; notre chœur a été changé 
en deuil. 

16. Elle est tombée, la cou- 
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ronne de notre tète; malheur à 
nous, parce que nous avons pé- 
ché! 

17. A cause de cela, notre cœur 
est devenu triste; pour cela, nos 
yeux se sont couverts de ténè- 
bres. 

18. A cause de la montagne de 
Sion, qui a été détruite, les re- 
nards s’y sont promenés. 

19. Mais vous, Seigneur, vous 
demeurerez éternellement ; votre 
trône subsistera dans toutes les 
générations. 

20. Pourquoi nous oublierez- 
vous à jamais? Pourquoi nous 
abandonnerez-vous dans la lon- 
gueur des jours ? 

91.Convertissez-nous à vous, et 
nous serons convertis; Seigneur, 
renouvelez nos jours comme au 
commencement. 

22. Mais nous rejetant, vous 
nous avez repoussés; vous êtes 
extrêmement irrité contre nous. 


de Sem (Genèse, 1x, 26); selon d’autres, les Iduméens, les Moabites et les Ammonites, 
peuples autrefois soumis aux Juifs; enfin, suivant d’autres, ce sont les esclaves 
mêmes des Chaldéens, parce que c'était la coutume, dans les maisons où il y avait un 
certain nombre d'esclaves, que l’un d'eux commandät aux autres. 

9. Nos âmes; hébraïsme pour nos personnes, nous. — Pain. Voy. vers. 6, — Désert; 
s'applique aussi dans le langage biblique aux plaines, aux campagnes. Au lieu de 
dans le désert, l'hébreu porte du désert, comme régime du mot glaive (gladii). Le 
sens de ce verset paraît donc être : Nous courions risque d’être tués, si nous allions 
chercher dans les campagnes désertes des fruits ou des herbes sauvages pour nous 
sustenter, parce que le pays était rempli d'ennemis et de pillards. 

10. Les ardeurs de la faim; c’est le sens de l'hébreu. Les Arabes disent aussi le feu 
de la faim, les Grecs, une faim brûlante, les Latins : une faim ignée (ignea fames); la 
Vulgate a traduit comme les Septante, tempêtes de la faim. 

12. Dés princes, etc. Les Chaldéens, après avoir décapité les princes de Juda, les 
pendaient par les maius à des poteaux. 

43. Sous te bois dont on les chargeait, ou avec lequel ou les frappait. 

13. Les portes de la ville, où se tenaient les assemblées des juges. 

16. La couronne, etc. Dans les fêtes, les noces et les festins, on se couronnait de 
fleurs. 

18. * Les renards; proprement les chacals. 

19. Toules les générations; littér. et par hébraïsme, génération et généralion. 

20. Duns la longueur; c'est-à-dire pour si longtemps. 

21. Comme au commencement; comme ils étaient au commencement, au temps de 
notre ancienne prospérité. 


22. Nous rejetant, vous nous avez repoussés: héhraïsme, pour vous nous avez entiè- 
rement rejetés, 
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